
L’âge de la Terre selon la Bible 
 
En prenant les générations énumérées par la Bible (en commençant par Adam, Ève, Caïn, 
Abel...), et en ajoutant quelques considérations astronomiques sur les éclipses et la précession 
des équinoxes les savants sont arrivés pour la date de naissance du monde à : 
3993 av. J.-C., selon Kepler (1596), 
3998 av. J.-C., selon Newton, 
4004 av. J.-C., selon l’archevêque anglican James Usher, qui précise même le 23 octobre ! 
 
La concordance  de ces calculs réalisés de façon indépendante était assez convaincante. Il 
s’agissait, pour les deux derniers en particulier, d’un travail fantastique d’érudition. En effet, 
la Bible ne donne une chronologie détaillée que des premières généalogies : 
Adam a vécu 930 ans, enfanta Seth à l’âge de 130 ans, qui engendra Énoch à 105 ans, qui 
engendra Qénân à 90 ans, etc. Il est alors facile de calculer la date de naissance de Noé : 1056 
ans après la création. Comme Noé avait 600 ans quand arriva le Déluge, ce dernier est daté de 
1656 ans après la Création. Abraham va naître 292 années plus tard. Jusque-là, la précision est 
totale*, mais ensuite la chronologie est beaucoup plus floue. Il faut alors la raccorder à 
l’histoire païenne, supposée véridique, du règne de Nabuchodonosor II (deuxième Livre des 
Rois) au VIe siècle av. J.-C. 
 
Citation de James Usher (1586-1656) : 
In the beginning God created Heaven and Earth, (Gen 1, V.) 1 Which beginning of time, 
according to our Chronologie, fell upon the entrance of the night preceding the twenty third 
day of October, in the year of the Julian Calendar, 710 [...]. Tiré de (Ussher, 1658). 
 
Citation de Newton (1725) : 
Par ce moyen, j’ay dressé la Chronologie suivante, que j’ay rendu conforme à l’ordre de la 
nature, à l’Astronomie, à l’Histoire Sacrée, que j’ai conciliée avec elle-même, la 
débarrassant de toutes ces contradictions dont se plaignoit Plutarque ; je ne prétens 
cependant pas être si exact, que je ne puisse me tromper. Il peut y avoir des erreurs de 10, ou 
même quelquefois de 20 ans ; mais je ne crois pas que cela aille plus loin. 
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